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* qutfqutspriirtsftnenUt que tu m'ot adrip-

« siet ont toufhi mon eeeur dt mirt, tnh'au-

« tns ctitt petite lettre que tu n/as écrite, au
r mois de septembre. Ce quim'a leplus ioueUe,

« ^est cette phrase : Voyez la douleur dt mes

upcrents, si je venais à leur manquer ; ils

« sont à la veille dt mendier leur pain. Rap-

•peletvous donc ce que vous avts souffert,

* quandJisus votre Filsfut itendu sur la

« croix. J'ai montré cette lettre à mon Fils ;

t tes parents ont besoin de toi. A l'avenir,

« tâche d'êtrefidèle. Ne perds pas les grâces

* qui te sont données, et publie ma gloire (\). »

« La quatrième nuit a été à peu près de

même que 1(» autres. Je revoyais chaque

nuit ce qu'elle m'avait dit les fois précéden-

tes. Cette nuit-là, il me sembla qu'elle

resta moins longtemps. Je voulais lui

(i) C'est la lettre dont il a été parlé plus haut.

Elle fiil retrouvée intacte deux ou trois jours avant

l'Immaculée-Conception, par l'ouvrier chargé de

faire des réparations urgentes à !a grotte de Notre-

Dame de Lourdes, à Poiriers. Mais par oubli ou
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